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MEDIAS AU BENIN

Dans le souci de mieux vous informer et sur-
tout vous servir, EMERIC PRODUCTION qui 
édite votre journal «L’emblème du jour» a lancé 
le jeudi 15 août 2024 son site web officiel ‘‘www.
lemblemedujour.com’’ 
 
Sur ce site, vous pouvez désormais lire  tous 
les articles et télécharger toutes les parutions 
de votre journal «L’emblème du jour» ainsi que 
toutes les publicités de ELONA HOUSE et de 
FENOU GUEST HOUSE.  Mieux ce site est égale-
ment un espace publicitaire pour tous nos par-
tenaires, soutiens, sponsors.

 
Sur www.lemblemedujour.bj, 

faites comme chez vous.

Votre site d’informations en ligne

www.lemblemedujour.bj
www.lemblemedujour.com
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L’ANIP ouvre ses services en continu pour 
garantir l’identification des citoyens

ELECTIONS GÉNÉRALES DU 11 JANVIER 2026

À quelques jours des élections générales 
du 11 janvier 2026, l’Agence Nationale 
d’Identification des Personnes (ANIP) dé-
ploie un dispositif exceptionnel sur toute 
l’étendue du territoire national afin de 
permettre aux citoyens de régulariser 
leur situation d’identification et de parti-
ciper pleinement au scrutin.

Dans le cadre de l’organisation des élec-
tions générales prévues pour le dimanche 
11 janvier 2026, l’Agence Nationale d’Iden-
tification des Personnes (ANIP) annonce 
une ouverture exceptionnelle et continue 
de ses services. Du lundi 5 au samedi 10 
janvier 2026, toutes les unités ANIP res-
teront opérationnelles de 8h00 à 17h00, 
sans interruption, y compris les jours fé-
riés des jeudi 08 et vendredi 09 janvier.

Cette mobilisation spéciale vise à offrir à 
chaque citoyen la possibilité d’obtenir ou 
de régulariser une pièce d’identité valide 
avant le jour du vote, condition essentielle 
pour l’exercice du droit civique. À travers 
cette mesure, l’ANIP entend lever les obs-
tacles administratifs de dernière minute 
et renforcer l’inclusivité du processus 
électoral.

Les citoyens ne disposant pas encore 
d’une pièce d’identité peuvent obtenir 
gratuitement la carte “C’est moi” (Certi-

ficat FID) grâce à des procédures simpli-
fiées et accessibles. Deux options sont 
proposées :

La demande en ligne, via la plateforme 
eservices.anip.bj ou l’application mobile 
ANIP BJ, disponible sur Play Store et iOS ;
La demande par code USSD, en compo-
sant le 1516# à partir d’un téléphone mo-
bile, avec possibilité de retrait physique 
dans l’unité ANIP choisie.

Toutefois, l’ANIP précise que les citoyens 
dont le numéro de téléphone n’est pas 
encore à jour dans le Registre National 
des Personnes Physiques (RNPP) devront 
effectuer une mise à jour préalable. Cette 
formalité, indispensable pour les de-
mandes en ligne et la réception des no-
tifications, peut être réalisée dans n’im-
porte quelle unité ANIP à travers le pays.
Par ce dispositif exceptionnel, l’ANIP ré-
affirme son engagement en faveur d’une 
identification fiable, sécurisée et acces-
sible à tous, contribuant ainsi à la transpa-
rence et à la crédibilité du processus élec-
toral. À quelques jours du scrutin, l’agence 
invite l’ensemble des citoyens concernés 
à se mobiliser sans attendre pour accom-
plir les démarches nécessaires.

Emeric Joël ALLAGBE
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Victor Lawin, la parole qui rassemble
POLITIQUE / LÉGISLATIVES 2026 – GLAZOUÉ

À Glazoué, dans la 10e cir-
conscription législative, Dr 
Victor Soumon Lawin impose 
son style : un discours vrai, 
direct et proche des popu-
lations. En sillonnant les ha-
meaux de Gomé et Sokponta, 
il conquiert bien plus que des 
voix : il gagne la confiance 
des électeurs de l’UP le Re-
nouveau.

Ce lundi 5 janvier, Glazoué a 
vécu une journée politique in-
tense. À la tête d’une déléga-
tion déterminée de l’UP le Re-

nouveau, Dr Victor Soumon 
Lawin a parcouru sans relâche 
les arrondissements de Gomé 
et Sokponta, ratissant large 
pour faire passer un message 
clair : engagement, sincérité 
et proximité.

Contrairement aux dis-
cours politiques tradition-
nels, Lawin privilégie la véri-
té et la transparence. Pas de 
promesses creuses, pas de 
phrases enjolivées, mais un 
langage concret, adapté aux 
réalités locales et en langue 

Idaasha. Développement, jus-
tice sociale et perspectives 
tangibles ont été au cœur 
de ses échanges avec les ci-
toyens.

Partout, l’accueil a été cha-
leureux. Les habitants de 
Gomé et Sokponta ont salué 
la cohérence et la constance 
d’un leader qui met l’hu-
main au centre de son action. 
Cette journée de campagne 
a confirmé une évidence : 
quand la parole est honnête, 
elle rassemble et crée l’adhé-

sion.

Avec cette démonstration de 
force et de conviction, Dr Vic-
tor Soumon Lawin consolide 
l’ancrage de l’UP le Renou-
veau à Glazoué et prépare la 
voie à une victoire électorale 
annoncée pour le 11 janvier 
2026, portée par un message 
d’espoir, d’engagement et de 
proximité avec les popula-
tions.

Emeric Joël ALLAGBE

Les Guépards s’inclinent face aux Pharaons
CAN MAROC 2025

Au Stade d’Agadir, le Bénin s’in-
cline 3-1 face à l’Égypte en hui-
tièmes de finale de la Coupe 
d’Afrique des Nations après 
un match intense et disputé 
jusqu’aux prolongations.

Lundi 5 janvier 2025, au Stade 
d’Agadir, les Guépards du Bénin 
ont livré une belle bataille face 
aux Pharaons d’Égypte lors des 
huitièmes de finale de la CAN 
2025. Après 90 minutes de jeu 
serré, les deux équipes se sont 
quittées sur un score de 1-1.

Le match a débuté sur un 
rythme intense, mais les dé-
fenses ont pris le dessus durant 
la première période, empê-
chant toute ouverture du score. 

À la reprise, l’Égypte a montré 
davantage de créativité et de 
percussion. C’est finalement 
Marwan Attia qui a débloqué la 
situation à la 69e minute, d’une 
frappe splendide qui a trouvé le 
fond des filets.

Les Guépards n’ont pas baissé 
les bras et ont continué à pous-
ser. Leur persévérance a été 
récompensée à la 83e minute, 
lorsque Jodel Dossou a égali-
sé d’une frappe opportuniste, 
malgré une superbe parade du 
gardien égyptien. Le temps ré-
glementaire s’est ainsi conclu 
sur un score de parité, offrant 
un suspense intense aux spec-
tateurs.

En prolongations, l’expérience 
des Pharaons a fait la différence. 
L’Égypte a inscrit deux buts sup-
plémentaires, scellant la victoire 
3-1 et son billet pour les quarts 
de finale. Malgré cette défaite, 
les Guépards peuvent être fiers 
de leur combativité et de leur 
jeu courageux.

Les béninois devront tirer les le-
çons de cette élimination pour 
mieux préparer les prochaines 
échéances internationales et 
continuer à progresser sur la 
scène continentale.

Aimé HOUENOU
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Dans un élan de solidarité et de citoyen-
neté, le fan-club de Romuald WADAGNI 
organise une grande journée de don de 
sang à l’attention des populations de 
Cotonou et de ses environs. Cette initia-
tive humanitaire se déroulera le mercre-
di 07 janvier 2026, à partir de 9 heures, 
au siège national du fan-club à Akpakpa, 
à proximité du CEG Akpakpa Centre.

L’objectif de cette campagne est clair : 

renforcer les réserves de sang dans les 
centres hospitaliers et contribuer ainsi 
à sauver des vies. Le fan-club invite cha-
leureusement les militants, sympathi-
sants et toutes les personnes désireuses 
de poser un geste solidaire à se mobili-
ser massivement.

Dans un message adressé au public, les 
organisateurs rappellent que « donner 
son sang, c’est donner la vie », soulignant 

l’importance vitale de ce geste citoyen.

Cette opération s’inscrit dans la continui-
té des actions sociales et communau-
taires menées par le fan-club, démon-
trant une fois de plus son engagement 
envers le bien-être des populations.

Marie Estelle AKANNI

Le fan-club Romuald WADAGNI lance une journée de don de sang
AU SIÈGE NATIONAL À COTONOU, NON LOIN DU CEG AKPAKPA CENTRE
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À l’aube de la fin de son second et dernier mandat 
constitutionnel, le Président de la République, Patrice 
Guillaume Athanase TALON, s’apprête à tourner une 
page majeure de l’histoire politique contemporaine 
du Bénin. Dans quelques semaines, il fera ses adieux 
officiels au pouvoir d’État, avec le sentiment partagé 
d’une mission accomplie et d’un devoir républicain 
honoré.

Arrivé à la tête du pays en avril 2016, Patrice TALON 
aura imprimé sa marque à la gouvernance nationale 
à travers une vision claire, une méthode rigoureuse 
et une volonté affirmée de rompre avec les pratiques 
du passé. Son départ, conforme aux prescriptions de 
la Constitution, suscite déjà une vive émotion au sein 
de l’opinion publique, mêlant admiration, reconnais-
sance et une certaine nostalgie chez de nombreux 
Béninois.

Au-delà des divergences politiques et des débats in-
hérents à toute démocratie vivante, un constat s’im-
pose aujourd’hui avec force : la décennie 2016-2026 
aura profondément transformé le Bénin. Sous la ban-
nière de la Rupture, le pays a engagé des réformes 
structurelles audacieuses, touchant aussi bien la gou-
vernance économique que les secteurs social, culturel 
et institutionnel.

Avec une équipe gouvernementale composée de 
femmes et d’hommes compétents, majoritairement 
issus de l’expertise technique, le Chef de l’État a 
conduit un ambitieux projet de société fondé sur la 
discipline budgétaire, la bonne gouvernance, la mo-
dernisation de l’administration et la valorisation du 
potentiel national. Cette approche managériale, réso-
lument tournée vers l’efficacité et les résultats, a per-
mis au Bénin de franchir des caps longtemps jugés 

inaccessibles.

Infrastructures modernes, redynamisation de la 
culture et du tourisme, amélioration du climat des 
affaires, assainissement des finances publiques, repo-
sitionnement diplomatique du pays : les avancées en-
registrées au cours de ces dix années sont visibles et 
largement reconnues, tant à l’intérieur qu’à l’extérieur 
des frontières nationales. De mémoire de Béninois, ra-
rement une gouvernance n’aura suscité un tel niveau 
d’engagement et de transformation durable depuis 
l’accession du pays à l’indépendance.

Face à ces réalisations majeures, une large frange 
de la population exprime aujourd’hui sa satisfaction 
et son adhésion au leadership du Président TALON. 
Pour beaucoup, les fondations posées garantissent la 
continuité du développement et rendent irréversible 
la dynamique enclenchée. Comme il l’a lui-même rap-
pelé lors de son discours sur l’état de la Nation à l’As-
semblée nationale, la marche du Bénin est désormais 
orientée vers la consolidation des acquis et la projec-
tion vers un avenir maîtrisé.

Grâce à la rigueur, à la méthode et à l’ambition du 
Chef de l’État, le Bénin s’affirme désormais comme un 
pays stable, crédible et respecté, engagé sur la voie de 
l’émergence. Une nation qui opère des choix straté-
giques, innovants et résilients pour assurer un déve-
loppement inclusif et durable.

À l’heure du bilan, le peuple béninois, dans sa diversi-
té, exprime sa reconnaissance. Reconnaissance pour 
une gouvernance assumée, pour des décisions parfois 
exigeantes mais structurantes, et pour une vision qui 
aura replacé le Bénin sur la trajectoire de la perfor-
mance et de la dignité institutionnelle.

Oui, le Bénin applaudit et dit merci à Patrice Guil-
laume Athanase TALON, pour ces dix années de gou-
vernance qui auront marqué durablement l’histoire 
de la Nation.

Godfroy MISSAHOGBÉ

Le peuple béninois salue le leadership de TALON et lui dit merci
DIX ANS DE GOUVERNANCE SOUS LA RUPTURE

Située à l’extrême nord-est du Bénin, au bord 
majestueux du fleuve Niger, Malanville s’impose 
aujourd’hui comme l’une des communes les plus 
stratégiques du département de l’Alibori. Fron-
talière du Niger et à proximité immédiate du Ni-
geria, la ville occupe une position géographique 
privilégiée qui en fait un véritable trait d’union 
entre le Bénin et l’hinterland ouest-africain.

Desservie par la Route Nationale Inter-États n°2 
(RNIE 2), Malanville se trouve à environ 732 ki-
lomètres de Cotonou. Cette voie internationale 
renforce son rôle de plateforme de transit et de 
pôle d’échanges commerciaux sous-régionaux, 
notamment avec le Niger, pays enclavé dont elle 
constitue l’une des principales portes d’entrée.

Un territoire façonné par le fleuve Niger

Le développement de Malanville est intimement 
lié à la présence du fleuve Niger, source de vie, de 

richesse et de mobilité. Ce cours d’eau a favorisé 
l’implantation humaine, les activités agricoles et 
les échanges commerciaux depuis plusieurs dé-
cennies. La commune bénéficie d’un climat sou-
dano-sahélien marqué par une longue saison 
sèche de novembre à avril, avec des précipita-
tions annuelles avoisinant les 750 mm, propices 
à certaines cultures spécifiques.

Une population en constante croissance

La commune de Malanville est composée de 
cinq arrondissements et connaît une évolution 
démographique soutenue. Estimée à environ 
100 000 habitants en 2002, sa population est 
passée à 168 641 habitants en 2013, témoignant 
de son attractivité croissante. La ville de Malan-
ville, chef-lieu de la commune, comptait pour sa 
part plus de 60 800 habitants en 2015.

Sur le plan administratif, la commune est diri-
gée par le maire Gado Guidami, élu en 2020. Il a 
succédé à Inoussa Dandakoé et est assisté dans 
sa mission par sa première adjointe, Madame 
Sabi Djamila, et son deuxième adjoint, Moussa 
Sambo, au sein d’un conseil communal fort de 
29 conseillers.

Une économie dominée par l’agriculture et le 
commerce

L’économie locale repose essentiellement sur 
l’agriculture, qui constitue la principale source 
de revenus des populations. La riziculture oc-
cupe une place de choix, favorisée par les plaines 
fertiles du fleuve Niger. À cela s’ajoutent des 
cultures vivrières telles que le sorgho, le petit 

mil, le maïs et le niébé, indispensables à la sécu-
rité alimentaire.

La commune est également réputée pour ses 
cultures maraîchères, notamment l’oignon — 
véritable produit phare —, la tomate, la pomme 
de terre, le piment et le gombo. Les cultures de 
rente comme le coton et l’arachide complètent 
ce tableau agricole dynamique, contribuant aux 
revenus des ménages et à l’économie locale.

Organisation administrative

La commune de Malanville est structurée autour 
de cinq arrondissements : Malanville, Guéné, Ga-
rou, Madécali, Toumboutou

Chacun de ces arrondissements participe, à son 
échelle, au développement global de la com-
mune.

Une ville tournée vers l’avenir

Grâce à sa position géostratégique, à la vitalité 
de son économie agricole et commerciale, ain-
si qu’à sa croissance démographique, Malan-
ville s’affirme comme une ville en plein essor 
au cœur de l’Afrique de l’Ouest. Entre traditions 
rurales et vocation internationale, la commune 
incarne aujourd’hui un levier majeur de dévelop-
pement pour le nord du Bénin et pour l’intégra-
tion sous-régionale.

Youssouf AVOCEGAMOU

Un carrefour stratégique en pleine dynamique au nord du Bénin
MALANVILLE, COMMUNE DE L’ALIBORI
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THEME : LIBERTÉS PUBLIQUES, MÉDIAS ET SOCIÉTÉ CIVILE
ÉLECTIONS LÉGISLATIVES DE 2026 - MESSAGE DES PARTIS POLITIQUES EN LICE

Ces dernières années, nous 
avons assisté à une série d'évé-
nements regrettables sur la 
scène nationale qui donnent 
l'impression d'une remise en 
cause des fondamentaux de 
la démocratie et d'un non-res-
pect des libertés individuelles 
et collectives. Les députés 
FCBE vont s'employer à rebâ-
tir la fierté béninoise en  reli-
sant les lois à polémique qui 
restreignent les libertés indi-
viduelles et collectives. Ils ini-
tieront et voteront des lois qui 
suppriment les juridictions 
d'exception, travailleront à la 
dépolitisation complète du 
Conseil supérieur de magistra-
ture (CSM). La plus grande ba-
taille sera de garantir à chaque 
Béninoise et Béninois, l'accès 
à une justice équitable, indé-
pendante, efficace et transpa-
rente.

Dans la quête d'une Nation 
libre, unie et fière, la FCBE à 
travers ses élus travaillera à la 
restauration effective de la li-
berté de la presse. Les dépu-
tés FCBE s'engagent à œuvrer 
pour la relecture du Code du 
numérique et du Code de l'in-
formation puis encourager 
l'État à élaborer un partena-
riat clair avec la presse dont il 
faudra assurer la profession-
nalisation des acteurs. Il est 
important de permettre aux 
médias de jouer leur rôle d'in-
formation afin de garantir le 
droit de tous les citoyens à l'in-
formation.

Quant à la société civile, elle 
devra jouer pleinement  son 
rôle apolitique et d'éveilleur de 
conscience.

Force Cauris pour un Bénin Émergent ( FCBE )

Béninoises, Béninois, chers 
compatriotes,

Le Bénin est une nation libre 
et démocratique, attachée à 
l’État de droit et aux libertés 
publiques. Ces libertés ne sont 
pas de simples principes : elles 
sont protégées par un cadre 
juridique solide qui garantit la 
liberté d’expression dans la res-
ponsabilité.

L’Union Progressiste le Renou-
veau agit concrètement pour 
que ces libertés soient vécues 
au quotidien. Nous avons porté 
et voté des lois majeures : la loi 
sur le droit de grève, qui conci-
lie libertés syndicales et droits 
fondamentaux ; le Code du nu-
mérique, qui protège et stimule 
la créativité de notre jeunesse ; 
la révision constitutionnelle, qui 
renforce la gouvernance et la 
stabilité politique tout en pré-

servant les libertés publiques.

Le Bénin dispose aujourd’hui 
d’un paysage médiatique riche 
et diversifié, avec de nom-
breuses radios, télévisions, 
journaux et médias en ligne. 
Conscients des défis liés au pro-
fessionnalisme et à la viabilité 
économique des entreprises de 
presse, nous nous engageons à 
aller plus loin à travers des lois 
favorisant la régulation, la for-
mation continue et l’émergence 
de médias modernes et perfor-
mants.

Notre engagement s’étend éga-
lement à la société civile. La 
loi sur les associations et fon-
dations votée en juillet 2025 
améliore le cadre d’action des 
organisations citoyennes. Nous 
continuerons à travailler avec 
toutes les forces vives pour ren-
forcer leur rôle au service du 
dialogue démocratique.

Le 11 janvier 2026, votez pour la 
continuité des réformes. Votez 
UP Le Renouveau, votez le Bao-
bab pour un Bénin prospère.

Union Progressiste le Renouveau ( UPR )

Moele-Bénin s’attachera à consolider la 
démocratie béninoise par l’inclusion et le 
dialogue

Béninoises, Béninois,
Chers compatriotes,

Depuis la Conférence des Forces Vives 
de la Nation, le Bénin a fait le choix cou-
rageux du pluralisme, de la liberté d’ex-
pression et de la participation citoyenne. 
Ces acquis démocratiques constituent le 
socle de notre vivre-ensemble et méritent 
d’être préservés, consolidés et adaptés 
aux réalités actuelles.

Pour MOELE-BÉNIN, la démocratie ne se 
résume pas à des élections régulières. 
Elle repose sur des libertés publiques ef-
fectives, des médias responsables et une 
société civile active. Dans la continuité du 
soutien aux actions du gouvernement du 
Président Patrice TALON, notre parti s’en-
gage, pour la 10e législature, à œuvrer à la 
préservation des acquis démocratiques, 
tout en renforçant leur portée au service 
de l’Humain.

MOELE-BÉNIN défend une liberté d’ex-
pression protégée, encadrée par la loi et 

exercée dans le respect des institutions. 
Nous nous engageons également pour 
une presse libre, indépendante et profes-
sionnelle, véritable pilier du débat public. 
Les journalistes doivent pouvoir exercer 
leur métier sans intimidation ni censure, 
dans le strict respect de l’éthique et de la 
déontologie, conditions essentielles à une 
information crédible et utile aux citoyens.

La société civile occupe une place cen-
trale dans notre vision. Pour MOELE-BÉ-
NIN, associations, ONG et organisations 
citoyennes ne sont pas des acteurs péri-
phériques, mais des partenaires du dé-
veloppement démocratique. Nous plai-
derons pour la mise en place de cadres 
permanents de concertation, afin que les 
préoccupations des citoyens nourrissent 
réellement le travail parlementaire et l’ac-
tion publique.

Nos députés s’attacheront à ce que les 
libertés de réunion, de manifestation et 
d’association soient garanties, car elles 
traduisent la vitalité d’une démocratie 
apaisée. Pour MOELE-BÉNIN, un peuple 
libre est un peuple qui progresse, innove 
et construit dans la responsabilité.

Béninoises, Béninois,

Le 11 janvier 2026, votre voix comptera.

Depuis sa création, le parti fait le choix du 
dialogue, de la transparence et de l’inclu-
sion. Construire un Bénin où chaque voix 
compte, dans l’unité et le respect de la 
diversité, telle est l’ambition portée par 
MOELE-BÉNIN pour la 10e législature.

Mouvement des Élites Engagées pour 
l'Émancipation du Bénin ( Moele-Bénin )

Béninoises et Béninois, Mes chers 
compatriotes 	 Je suis Jean-Claude 
Dassonga KOUAGOU, cadre du parti 
Les Démocrates 

Je me tiens devant vous pour me 
prononcer sur la trilogie libertés 
publiques, médias et société ci-
vile. Il s'agit de trois concepts qui se 
tiennent parfaitement dans un ré-
gime démocratique.

Je voudrais d'entrée rappeler que 
les libertés publiques et la démo-
cratie sont consubstantielles l'une 
de l'autre. En optant pour la démo-
cratie en 1990, nos pères fondateurs 
ont marqué dans la constitution l'at-
tachement des Béninois aux libertés 
publiques et à la liberté de presse.

Avec le code du numérique, les voix 
qui lèvent la protestation, sont des 
clients de la CRIET pour échouer en 
prison, si elles ne prennent pas le 
chemin de l'exil et de la clandestinité. 
Dans notre pays, plus de symboles : 

député en fonction, ministre, profes-
seur d'université croupissent dans les 
geôles pour que les petites voix se 
taisent à jamais. 

Avec l'entrée en vigueur de la nou-
velle constitution, qui prescrit une 
trêve politique de 6 ans, nos libertés 
sont mises en quarantaine. Vous le sa-
vez déjà, la société civile n'existe plus 
depuis 2016, plus de voix de syndica-
listes, plus de voix d'ONG. Le peuple 
est sans défenseur et subit les desi-
derata de la bourgeoisie compradore 
et de quelques privilégiés du pouvoir. 

La situation très peu reluisante des 
médias nationaux, confrontés à un 
réel problème de survie, interpelle la 
conscience d'un parlement respon-
sable capable de légiférer pour redo-
rer le blason des médias. Ce diagnos-
tic accablant sur nos libertés, sur les 
médias et sur la société civile montre 
à suffisance les limites du pouvoir de 
la rupture et des parlements acquis à 
sa cause depuis 2019. 

Voilà pourquoi, chers compatriotes, 
nous devons donner les moyens au 
parti Les Démocrates, en votant très 
massivement pour les listes de can-
didatures du parti Les Démocrates. 
Nous jouons notre destin le 11 janvier 
2026. Alors allons voter Les Démo-
crates, pour sauver le Bénin.

Je vous remercie

Les Démocrates ( LD )



9ACTUALITÉS N° 469 DU 06 JANVIER 2026L'EMBLÈME DU JOUR

JOURNAL D’INFORMATION, D’ANALYSE, D’INVESTIGATION ET DE PUBLICITE PARAISSANT AU BENIN

À l’approche des élections lé-
gislatives du 11 janvier 2026, la 
3e circonscription électorale du 
Bénin — qui regroupe Boukou-
mbé, Cobly, Matéri et Tanguiéta 
— s’anime au rythme des enjeux 
politiques. À Boukoumbé en par-
ticulier, l’actualité électorale est 
marquée par le positionnement 
d’un acteur local de premier plan 
sur la liste du Bloc Républicain 
(BR).

Il s’agit de Moïse N’dah, admi-
nistrateur des impôts et figure 
politique bien connue dans la 
commune. Son inscription sur la 
liste du BR constitue à la fois une 
reconnaissance de son engage-
ment de longue date et un signal 
fort envoyé aux populations de 
Boukoumbé, fières de voir l’un 
de leurs fils appelé à jouer un rôle 
dans la représentation nationale.

Militant convaincu du Bloc Répu-
blicain, Moïse N’dah revendique 
une adhésion fondée sur des va-
leurs profondes. « Le choix du BR 
s’est imposé naturellement, parce 
qu’il incarne la paix, la cohésion 
sociale et le développement, des 
idéaux auxquels j’adhère pleine-
ment », confie-t-il. Pour lui, l’en-
gagement politique ne saurait se 
limiter aux critiques ou aux reven-
dications : il doit s’accompagner 
d’actions concrètes et de propo-
sitions réalistes au service des po-
pulations.

Son entrée en politique est ain-
si guidée par un sens aigu de la 
responsabilité citoyenne et un 
attachement sincère à sa com-
munauté. « Mon engagement 
découle de mon amour pour 
Boukoumbé et de ma volonté 
de contribuer activement à son 
développement, tout en prenant 
part aux décisions qui influencent 
le quotidien de nos concitoyens », 
souligne-t-il.

Positionné comme suppléant du 
deuxième titulaire sur la liste du 
Bloc Républicain, Moïse N’dah 
se distingue par une présence 
constante sur le terrain. Avec 
loyauté et esprit de service, il 
mène une campagne de proximi-
té, à l’écoute des préoccupations 
des populations, et pleinement 
engagé pour défendre les idéaux 
du parti au cheval blanc cabré.

Ce positionnement est égale-
ment le fruit d’un travail métho-
dique, d’un engagement soute-
nu à la base et de la confiance 
accordée par les responsables 
du BR ainsi que par les militants 
locaux. Plus qu’une ambition per-
sonnelle, Moïse N’dah affiche une 
volonté affirmée d’utilité sociale. 
Il entend œuvrer pour l’amélio-
ration des conditions de vie des 
populations, notamment à tra-
vers l’accès aux opportunités 
économiques, la promotion de 
l’éducation, l’emploi des jeunes 
et le renforcement de la solidarité 
communautaire.

Porté par une vision claire, il as-
pire à voir émerger une com-
munauté unie, dynamique et 
résolument tournée vers un dé-
veloppement durable, où chaque 
citoyen trouve sa place et peut 
s’épanouir pleinement.

Très actif sur le terrain durant 
cette campagne électorale, Moïse 
N’dah multiplie les rencontres 
et les échanges pour convaincre 
l’électorat de Boukoumbé et des 
communes environnantes. Il ap-
pelle les populations à se mobi-
liser massivement en faveur du 
Bloc Républicain afin d’assurer 
une victoire nette au soir du 11 
janvier 2026.

Fernandez SOWANOU

Moïse N’dah, un pilier stratégique 
du Bloc Républicain à Boukoumbé

LÉGISLATIVES DE 2026

La diaspora béninoise établie au Sé-
négal a élevé la voix, le samedi 20 dé-
cembre 2025 à Dakar, pour marquer 
son opposition ferme à toute tentative 
de remise en cause de l’ordre constitu-
tionnel au Bénin. Rassemblés au pied 
du Monument de la Renaissance afri-
caine, des ressortissants béninois ont 
organisé une marche citoyenne en fa-
veur de la démocratie et de la stabilité 
institutionnelle de leur pays d’origine.

Dans une atmosphère empreinte de 
patriotisme, les manifestants ont bran-
di des pancartes aux messages évoca-
teurs et scandé des slogans sans équi-
voque, affirmant leur rejet absolu des 
coups d’État et de toute prise de pou-
voir par la force. « Plus jamais ça », « Ne 
touchez pas à notre démocratie » ou 
encore « Le Bénin avant tout » ont ryth-
mé cette mobilisation, qui intervient 
dans un contexte régional troublé par 
la résurgence des putschs militaires en 
Afrique de l’Ouest.

S’exprimant devant les participants, le 
président du Réseau des Jeunes Bé-
ninois de la Diaspora, Didier Lando, a 
rappelé la portée symbolique de cette 
action. Selon lui, toute tentative de dés-
tabilisation des institutions constitue « 
une menace grave contre l’unité natio-
nale et les valeurs démocratiques chè-
rement acquises ». Il a réaffirmé que 
l’alternance politique ne saurait se faire 
que par des élections libres et transpa-

rentes, seul cadre légitime de change-
ment de gouvernance.

La marche a également été marquée 
par des témoignages forts. Certains par-
ticipants, ayant connu l’ère des régimes 
militaires, ont mis en garde contre les 
conséquences d’un recul démocra-
tique. Ils ont évoqué les restrictions de 
libertés, l’instabilité et les difficultés 
économiques observées dans plusieurs 
pays de la sous-région aujourd’hui sous 
administration militaire, appelant à ti-
rer les leçons de ces expériences.

Encadrée par les forces de sécurité sé-
négalaises, la manifestation s’est dé-
roulée dans le calme et la discipline. 
Chants patriotiques, échanges frater-
nels et messages de paix ont ponctué 
cette démonstration citoyenne, qui 
s’est achevée sans incident.

Par cette initiative, la communauté bé-
ninoise vivant au Sénégal entend affir-
mer sa vigilance et son engagement 
constant en faveur de la démocratie, 
de la stabilité et du respect de l’ordre 
constitutionnel au Bénin, démontrant 
que l’attachement à la patrie trans-
cende les frontières.

Fernandez SOWANOU

Les Béninois de la diaspora s’élèvent 
contre toute dérive anticonstitutionnelle

À DAKAR

Le Bloc Républicain met les libertés 
publiques et la démocratie moderne 
au cœur de son projet

Le Bloc Républicain dévoile une vi-
sion politique centrée sur le renfor-
cement des libertés publiques, des 
médias et de la société civile, piliers 
essentiels d’une démocratie solide 
et inclusive. Le parti affirme sa vo-
lonté de consolider l’État de droit, 
l’unité nationale et la cohésion so-
ciale comme leviers durables du dé-
veloppement.

Dans cette dynamique, le BR an-
nonce des réformes législatives ci-
blées visant à mieux concilier sé-
curité nationale, respect des droits 
fondamentaux et responsabilité ci-
toyenne. L’objectif est d’adapter le 
cadre juridique aux réalités contem-
poraines tout en garantissant les li-
bertés publiques.

S’agissant des médias, le parti pro-

pose de renforcer l’écosystème mé-
diatique par la formation continue 
des professionnels, le respect strict 
des normes en vigueur et l’intégra-
tion des enjeux du numérique. Des 
programmes axés sur la déontolo-
gie, la cybersécurité et l’accompa-
gnement-conseil sont également 
envisagés.

La société civile, reconnue comme 
un acteur clé du contrôle citoyen et 
de la participation démocratique, 
occupe une place centrale dans 
ce projet. Le parti du cheval blanc 
cabré prévoit la mise en place de 
cadres d’encadrement, de formation 
et d’un dispositif légal pour sécuriser 
le plaidoyer citoyen et les actions de 
mobilisation.

Enfin, le Bloc Républicain plaide 
pour l’introduction de programmes 
nationaux d’éducation civique et la 
formation des citoyens à un usage 
responsable des réseaux sociaux. 
Se positionnant comme le parti 
d’une démocratie moderne, res-
ponsable et transparente, le BR ap-
pelle les électeurs à lui accorder leur 
confiance pour une législature pla-
cée sous le signe de l’efficacité et de 
l’unité nationale.

Bloc Républicain ( BR )
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La campagne en vue des élec-
tions communales et législa-
tives au Bénin surprend plus 
d’un observateur. Loin des 
grandes démonstrations de 
force d’antan, marquées par des 
meetings grandioses, des cara-
vanes bruyantes et des affiches 
omniprésentes, les candidats 
semblent avoir opté pour une 
stratégie plus sobre et plus inti-
miste.

Désormais, les échanges se font 
à huis clos, dans les cours fami-
liales, les concessions et à l’occa-
sion de rencontres restreintes. Le 
porte-à-porte s’impose comme 
l’outil privilégié de persuasion, 
reléguant au second plan les 

rassemblements populaires et 
les discours enflammés. Une ap-
proche qui tranche nettement 
avec les pratiques électorales 
traditionnelles.

À Porto-Novo et dans ses envi-
rons, cette discrétion alimente 
les interrogations au sein des 
populations, certaines se de-
mandant même si la campagne 
électorale est véritablement en 
cours. Pourtant, derrière cette 
apparente retenue se cache une 
volonté partagée, tant par les 
partis de la mouvance que par 
ceux de l’opposition, de réduire 
les coûts de campagne et de pri-
vilégier un contact direct avec 
les électeurs.

Autre fait marquant : la réti-
cence de plusieurs formations 
politiques à participer aux dé-
bats radiodiffusés. Ces dernières 
préfèrent investir le terrain, 
convaincues que la proximité 
humaine et l’écoute des préoc-
cupations locales produisent 
davantage d’impact que les 
échanges médiatiques souvent 
perçus comme éloignés des ré-
alités quotidiennes.

À l’approche de la clôture de la 
campagne, les candidats sont 
désormais face à un double défi 
: maintenir la mobilisation dans 
un contexte de campagne peu 
visible et susciter un engoue-
ment suffisant pour garantir 

une forte participation électo-
rale. À défaut, ces élections cou-
plées, une première dans l’his-
toire politique récente du Bénin, 
pourraient enregistrer un taux 
de participation en deçà des at-
tentes.

À une semaine de la fin des 
joutes électorales, l’heure est 
donc à l’évaluation des straté-
gies mises en œuvre et aux ajus-
tements nécessaires, afin de 
convaincre les électeurs et espé-
rer triompher au soir de la pro-
clamation des résultats.

Youssouf AVOCEGAMOU

Une campagne électorale au visage inédit, entre discrétion et proximité
ÉLECTIONS COMMUNALES ET LÉGISLATIVES AU BÉNIN

À l’approche de l’échéance électorale de 
2026, les projections sur l’avenir politique et 
institutionnel du Bénin occupent déjà les dé-
bats publics. Après deux mandats marqués 
par de profondes réformes structurelles, le 
Président Patrice TALON s’apprête à passer 
le témoin, laissant derrière lui un pays en 
pleine mutation. Routes modernes, assai-
nissement des finances publiques, réformes 
administratives, dynamisation de l’économie 
et restauration de l’autorité de l’État ont pro-
gressivement redessiné le visage du Bénin.

Dans ce contexte, une large frange de l’opi-
nion nationale, tout comme la diaspora bé-
ninoise, exprime un vœu commun : celui de 
voir la prochaine équipe dirigeante inscrire 
son action dans la continuité des acquis, afin 
d’éviter toute rupture brutale susceptible 
de freiner l’élan de développement amorcé. 
Pour beaucoup de citoyens, le Bénin a désor-
mais quitté le cycle de l’improvisation et ne 
saurait se permettre un retour en arrière.

Le départ annoncé du Président TALON de 
la Marina en avril 2026 ouvrira ainsi une nou-
velle page de la vie démocratique nationale. 

À l’issue de l’élection présidentielle, un nou-
veau Chef de l’État prêtera serment avec la 
lourde responsabilité de conduire la Nation 
vers de nouveaux horizons, dans un environ-
nement régional et international exigeant. 
Les attentes sont donc immenses, tant sur 
le plan économique que social et institution-
nel.

Au regard des dynamiques politiques ac-
tuelles, marquées par les campagnes des 
élections communales et législatives, la mo-
bilisation observée au sein de la mouvance 
présidentielle retient particulièrement 
l’attention. Sur le terrain, comme dans les 
cercles d’analyse politique, le nom du mi-
nistre Romuald WADAGNI revient avec in-
sistance. Figure centrale de la gouvernance 
économique ces dernières années, il bénéfi-
cie d’une forte audience nationale et inter-
nationale, qui alimente les spéculations sur 
ses chances d’accéder à la magistrature su-
prême en 2026.

Pour ses partisans, l’enjeu est clair : assurer 
la continuité de la vision réformatrice portée 
depuis 2016. Ancien ministre de l’Économie 

et des Finances, Romuald WADAGNI est per-
çu comme l’un des principaux artisans de la 
stabilité macroéconomique et des perfor-
mances financières du pays. Son éventuelle 
élection serait, selon eux, le gage d’une gou-
vernance fondée sur la rigueur, la méthode 
et la poursuite des grandes transformations 
engagées.

Certes, un nouveau Président ne saurait être 
une simple réplique de son prédécesseur. 
Chaque leadership a son style et sa sensibili-
té. Mais pour nombre de Béninois, l’essentiel 
réside ailleurs : préserver le cap, consolider 
les fondations posées et approfondir la trans-
formation structurelle du pays. Comme le dit 
l’adage, « la nouvelle corde se tisse sur l’an-
cienne ». Une sagesse populaire qui traduit 
l’aspiration collective à un progrès durable, 
sans discontinuité ni aventures hasardeuses.

Plus que jamais, les citoyens béninois en-
tendent défendre les acquis de la bonne 
gouvernance et tourner définitivement la 
page des errements du passé. La période 
2026-2032 devra ainsi être celle de la consoli-
dation, de l’approfondissement des réformes 

et de l’émergence effective du Bénin. Un 
impératif qui engage la responsabilité his-
torique des futurs dirigeants, dans l’intérêt 
supérieur de la Nation tout entière.

Godfroy MISSAHOGBÉ

Le prochain Président appelé à consolider l’élan de développement national
GOUVERNANCE DU BÉNIN 2026-2032

Chaque début d’année, un même mal refait 
surface dans de nombreux foyers d’Afrique 
de l’Ouest : la janviose. Derrière ce terme 
populaire se cache une réalité bien connue 
— celle d’un mois de janvier financièrement 
éprouvant, marqué par la disette, les restric-
tions et un moral en berne après les excès 
des fêtes de fin d’année.

Décembre, mois de réjouissances et de gé-
nérosité, laisse souvent des traces profondes 
dans les budgets familiaux. Cadeaux, re-
pas copieux, cérémonies, sorties, déplace-
ments… Tout est prétexte à dépenser, parfois 
au-delà de ses moyens. Lorsque les lampions 
s’éteignent et que la nouvelle année s’ins-
talle, les ménages se retrouvent face à une 
réalité brutale : des caisses presque vides et 
des charges qui, elles, ne prennent pas de 
vacances.

Un phénomène récurrent et socialement an-
cré

La janviose n’est ni un accident ni une sur-
prise. Elle est devenue un phénomène cycli-
que, presque institutionnalisé. Elle résulte à 
la fois d’un déséquilibre budgétaire, d’une 
pression sociale forte et d’un effet psycholo-
gique lié à l’euphorie des fêtes. En janvier, les 
sorties se font rares, les menus se simplifient, 
les achats sont reportés et l’on compte fébri-
lement les jours avant la fin du mois.

Cette période est aussi synonyme de stress 
financier. Joindre les deux bouts devient un 
exercice périlleux, et les petits plaisirs du 
quotidien passent au second plan. Pour cer-
tains, l’endettement contracté en décembre 
vient alourdir davantage une situation déjà 
fragile.

Des marchés au ralenti, des commerçants 
inquiets

Dans les marchés, le constat est sans appel. 
Les étals sont bien garnis, mais les clients se 
font rares. Les commerçantes, assises der-

rière leurs marchandises, attendent déses-
pérément l’acheteur providentiel. Les appels 
se multiplient, les gestes se font plus expres-
sifs, mais l’argent manque dans les poches 
des passants.

« Le temps est dur », confient-elles, rési-
gnées. Rien ne laisse encore présager un 
véritable redémarrage de l’activité. Tous es-
pèrent que la fin du mois apportera un lé-
ger soulagement, à moins que le poids des 
dettes accumulées ne vienne étouffer les 
maigres ressources attendues.

Comment sortir du piège de la janviose ?

Face à ce mal récurrent, des solutions 
existent. La prévention reste la meilleure 
arme.

Planifier un budget annuel, anticiper les dé-
penses de fin d’année, privilégier la sobriété 
dans les célébrations et résister à la pres-
sion de la surconsommation sont autant de 

pistes à explorer.
Adopter des cadeaux symboliques, des re-
pas simples mais conviviaux, et surtout ap-
prendre à ne pas dépenser l’intégralité de 
ses revenus en décembre peut faire toute 
la différence. Il s’agit aussi de changer de 
regard sur les normes sociales qui poussent 
à dépenser pour paraître, souvent au détri-
ment de sa stabilité financière.

Reprendre le contrôle

La janviose n’est pas une fatalité. Elle est le 
symptôme d’une gestion financière perfec-
tible et d’habitudes à repenser. En cultivant 
une discipline budgétaire et un esprit plus 
minimaliste, il est possible d’aborder le mois 
de janvier avec plus de sérénité.

Changer de mentalité, c’est déjà commen-
cer à guérir.

Youssouf AVOCEGAMOU

Janvier, le mois où les portefeuilles font grise mine
LA JANVIOSE
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Le Bénin franchit une nouvelle 
étape décisive dans la modernisa-
tion de ses infrastructures de trans-
port et le renforcement de son in-
tégration régionale. Avec l’appui 
financier de la Banque islamique 
de développement (BID), un vaste 
projet d’élargissement de la route 
Cotonou–Lomé est en cours, visant 
à transformer cet axe vital en une 
infrastructure moderne répondant 
aux standards internationaux.

Au cœur de ce projet, la mise à ni-
veau de la chaussée en 2 × 2 voies, 
accompagnée de la reconstruction 
complète des ouvrages d’assainis-
sement, de l’installation d’équipe-

ments de sécurité routière perfor-
mants et de l’aménagement des 
zones riveraines. L’objectif est clair : 
fluidifier le trafic des personnes et 
des marchandises, réduire les em-
bouteillages chroniques et amélio-
rer la sécurité sur l’un des axes les 
plus fréquentés de la sous-région.

Cette initiative s’inscrit dans une 
dynamique plus large de moderni-
sation du réseau routier ouest-afri-
cain, dans laquelle le Bénin joue 
un rôle stratégique. Le pays a déjà 
engagé l’aménagement du tronçon 
Pahou–Ouidah–Hillacondji, tout en 
mettant en service des postes de 
contrôle juxtaposés à la frontière 

bénino-togolaise, facilitant ainsi les 
formalités douanières et accélérant 
les échanges transfrontaliers.

Côté togolais, la section Avépozo–
Aného a également été réamé-
nagée en 2 × 2 voies, assurant une 
continuité technique et fonction-
nelle du corridor. Cette harmoni-
sation des infrastructures renforce 
la compétitivité de l’axe routier et 
favorise une circulation plus fluide 
entre les deux pays.

Plus largement, ce projet participe à 
la valorisation du corridor Abidjan–
Lagos, long de 1 028 kilomètres, vé-
ritable colonne vertébrale du com-

merce régional. Traversant la Côte 
d’Ivoire, le Ghana, le Togo, le Bénin 
et le Nigeria, cet axe concentre une 
part essentielle des échanges éco-
nomiques de l’Afrique de l’Ouest.

À travers cet investissement struc-
turant, le Bénin confirme sa vo-
lonté de se positionner comme un 
hub logistique régional, au service 
de l’intégration économique, de la 
croissance et du développement 
durable de la sous-région.

Youssouf AVOCEGAMOU

Le Bénin consolide son corridor routier stratégique avec le Togo
MODERNISATION DES INFRASTRUCTURES

Après près de trente années de si-
lence, le champ pétrolier offshore 
de Sèmè s’apprête à renouer avec 
l’activité, marquant une étape 
stratégique dans l’ambition éner-
gétique et économique du Bénin. 
Cette relance, très attendue, symbo-
lise le retour du pays sur la carte des 
producteurs de pétrole en Afrique 
de l’Ouest.

Aux commandes de cette nouvelle 
phase d’exploitation, Akrake Pe-
troleum, filiale du groupe interna-
tional Rex International Holding, a 
engagé depuis août 2025 une vaste 
campagne de forage en mer. Le 
programme prévoit la réalisation 
de trois puits pétroliers, ainsi que la 
mise en place d’une unité mobile 
de production offshore (MOPU), 
couplée à une unité flottante de 
stockage (FSO), destinées à assurer 
une exploitation moderne et sécuri-
sée du gisement.

Initialement, les opérateurs ta-
blaient sur un démarrage de la pro-
duction avant la fin de l’année 2025, 
avec un volume estimé entre 15 000 
et 16 000 barils de pétrole par jour. 
Toutefois, des difficultés d’ordre 
technique ont conduit à un report 
du lancement effectif des opéra-
tions, sans qu’un nouveau calen-
drier officiel n’ait encore été com-
muniqué.

Malgré ce contretemps, les au-
torités béninoises demeurent 
confiantes. Le gouvernement a, à 
plusieurs reprises, réaffirmé sa dé-
termination à faire du Bénin un 
pays producteur et exportateur de 
pétrole, en s’appuyant sur le poten-
tiel prouvé du champ de Sèmè-Kra-
ké. Cette relance s’inscrit dans une 
vision plus large de diversification 
des ressources nationales et de ren-
forcement de la souveraineté éco-
nomique.

À terme, l’exploitation du pétrole 
offshore devrait générer des re-
tombées significatives pour l’éco-
nomie nationale, tant en termes de 
recettes publiques que de création 
d’emplois et de transfert de com-
pétences. Le champ de Sèmè, long-

temps laissé en sommeil, apparaît 
ainsi comme un levier majeur pour 
accompagner la croissance et sou-
tenir les ambitions de développe-
ment du Bénin.

Youssouf AVOCEGAMOU

Le champ offshore de Sèmè renaît après trois décennies d’hibernation
REPRISE DE L’EXPLOITATION PÉTROLIÈRE AU BÉNIN

Dans les familles confrontées à la sé-
paration, au divorce ou à des tensions 
persistantes entre parents, les enfants 
se retrouvent parfois au cœur d’un di-
lemme affectif douloureux : le conflit 
de loyauté. Ce phénomène, encore 
trop méconnu, survient lorsque l’en-
fant a le sentiment qu’aimer ou appré-
cier l’un de ses parents revient à trahir 
l’autre. Pris entre deux attachements 
essentiels, il vit une pression émotion-
nelle qui peut profondément affecter 
son équilibre.

Le conflit de loyauté apparaît le plus 
souvent après une rupture conjugale, 
lors de l’arrivée d’un nouveau parte-
naire dans la vie de l’un des parents, ou 
encore lorsque les désaccords paren-
taux deviennent récurrents et visibles. 

L’enfant, incapable de comprendre 
ou de gérer ces tensions d’adultes, 
adopte parfois des stratégies de pro-
tection qui nuisent à son bien-être.

Les manifestations de ce malaise sont 
multiples. Anxiété inhabituelle, agres-
sivité, tristesse, repli sur soi, crises de 
colère ou pleurs fréquents peuvent en 
être les premiers signes. Certains en-
fants somatisent leur détresse à tra-
vers des maux de tête, des douleurs 
abdominales ou des troubles du som-
meil. D’autres modifient leur compor-
tement selon le parent auprès duquel 
ils se trouvent, allant parfois jusqu’à 
exprimer le souhait de ne plus voir l’un 
d’eux.

Face à cette situation, la responsa-

bilité des adultes est déterminante. 
Protéger l’enfant du conflit parental 
demeure la règle d’or. Cela implique 
de maintenir une communication res-
pectueuse avec l’autre parent, d’éviter 
toute critique ou jugement en pré-
sence de l’enfant, et surtout de lui rap-
peler qu’il a le droit d’aimer ses deux 
parents librement, sans culpabilité. Il 
est également conseillé de ne pas l’in-
terroger sur la vie de l’autre parent et 
de ne pas l’utiliser comme messager 
ou confident.

Lorsque ces précautions ne sont pas 
respectées, le conflit de loyauté peut 
évoluer vers une situation plus grave 
: l’aliénation parentale. Celle-ci sur-
vient lorsqu’un parent, consciemment 
ou non, cherche à exclure l’autre de la 

vie de l’enfant, au détriment de son 
équilibre psychologique. Dans de tels 
cas, l’intervention d’un professionnel 
— psychologue, médiateur familial ou 
travailleur social — devient indispen-
sable.

Comprendre et prévenir le conflit de 
loyauté, c’est avant tout reconnaître 
que l’enfant n’est ni un arbitre ni un 
enjeu dans les conflits d’adultes. Lui 
offrir un cadre sécurisant et apaisé, 
malgré les difficultés conjugales, reste 
la meilleure garantie pour son épa-
nouissement.

Youssouf AVOCEGAMOU

Un mal silencieux, des clés pour mieux le prévenir
LE CONFLIT DE LOYAUTÉ CHEZ L’ENFANT
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